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ANNIVERSAIRE 
L* catastrophe de Courrier*» eet un des 

plu» douloureux spectacles qui ait épou
vanté notre époeue. 

Depuis longtemps de* centaine» d ou
vrier* descendaient dan* k puit» «ans la 
moindre crainte au cœur. Les précautions, 
toute* les précaution» v o u l u » avaient été 
prisée, et le 10 mars 1900, dans la nuit de 
la fosse. 1.200 hommes moulaient nu 
Champ d'Honnauj- du Travail 1 

C'est la terrible preuve «rue le péril nV.-t 
Jamais plus grand quo lorsqu'il n'y a plus 
rien & craindre et que l'on ne prend pas de 
précaution contre la Volonté du Dieu ! 

Cn quatrième printemps va recouvrir de 
verdure et de simple* b*ar» les modeste* 
tertres sous lesquels reposent ce» chèra* 
victimes. 

L'o nouvel anniversaire va donc nous 
réunir, nous, leurs frères, qui les avons 
véritablement aimés, nous qui savon» uou» 
souvenir, nous qui ne Us uublierun» ja
mais. 

Ohet certains, en effet, le Temps a déjà 
fait et fera encore ton neuve» : i l'Indiffé
rence d'abord l'oubli succHera ensuite 
Mai» chez nous, cela ne sera point. Cela ce 
sera pas non plus qjiei ces pauvre» vieil
les qui, shaqu» soir, avant Ce s'endormir 
cor.tanipiwi: longuement les portraits de 
l'homm.- ut des ni* morts au tond I 

t t k 10 mai», avec elle*, nous Irons au 
sV.nettère wù sont leurs r a si es ; nous nous 
y rendrons comme nous en a*»»» prta l'en-
p.-gement quand nous les avons conduit» 
à leur demeure dernière, comme nous le 
ferons toujours, pour noua aouveolr, nous 
recueillir et prier pour eux J 

-*• 
A Méricourt, »n 1S8B, des énergumèneè 

sont venus, précédés d'une musique et d'u
ne loque rouge. Ils ont insulté les femme» 
du Peuple qui pleuraient, agenouillées de
vant les tombes d» leur* pauvre» défunts ; 
Ils ont fait plus : leur musique a Joué un 

Joyeux air d» dans* «t cas misérable» ont 
valsé... L» Mandai» a cessé grâce aux 
»B8BS*s et aux mers* «a* victimes, qui ont 
chassé cea l&ches 4 coups de parapluie. 

No«* l'espérons, les autorités sauront 
prendre, cette année, las mesure» néece-
aalras saur éviter le retour de semblables 
acène». S'il «n était autrement, les femmes 
d» Jlirtcgurt se souviendraient de leur me
nace de l'an dernier : « (Qu'ils ly r'viennent 
oor, in 1' »»rpour»ulvra a oo d' fmtrqué 1 » 
et sauraient certainement la mettre à exé
cution. 

DOM BRA Y - SCI! H HT. 

ECHOS 
COMMISSION DÉPARTEMENTALE 

La Cuwmi**-uii déparlcrmintale se réu
nira le ffisrcrsdi 3 mur-., 4 u e j z heures et 
demie de l'après-aùdl. 

GONFKREN0CS RELIGIEUSES 
POUR t B S SOURDS-MUETS ADULTES 
Sou» 1» patronage de Monseigneur le 

CavsUJutaur, un 'cours d'Instruction reli
gieuse peur les sourds-muets aura lieu à 
l'église du Sacré-ceeor. de Lille, rue Na
tional*, salle de Catéchisme). 

Pour les sourds-mueis, las dimanches : 
7 Bars , 14 mars, 4 avril «t 11 avril, à deux 
heure*. 

Pour les «.ourdet-inueUa», les dimanches : 
81 mars, *a mars, 18 avril et 25 avril, à 
deux heure*. 

Ces cours d'instruction religieuse seront 
i donnés par M. l'abbé Mullor. 

LES OUVRIERS OU TEXTILE 
Le nombre ses chômeur» dans la filature 

et le lissage d'après les réponses de 80 
tyndicat*, groupant S2.5-S* adhérents, était 
de 8.898 soit T.J pour etnt contre JB.9 1» 
mois dernier et 7.B en déosœbre 1907. 

Dan» le Nord, a Roubalx, d'après le syn
dicat textile (11.057) U y a v a i t 10.9 pour 
cent de chômeurs contre 8.3 le mois der
nier et « 3 en décembre 1907, la témoin» 
est de €0 heures et la situation est estl-

CHRONIQUE AGRICOLE 
Théorie du ra tkmnemei i t 

DU BlTAIL 

Connaissant la composition d** matières 
e m p l o i e s A l'alimentation du bétail, com
ment composer les rations qui doauetu Ws 
résultats Tes meilleur» et le» plus éceno ; 

talques I 
Tel ast 1» problème que savent résoudre 

les nourrisseurs des vûles, mais Daascoup 
UIUJU bien la plupart ue* agriculteur*. 

Ceux-ci ont, en générai, lhabitude de 
douuer Jusqu'à s a t W le fourr.nge dont 1!» 
disposent é chaque saison, aaul A k rneou-
rer ciiictreiDcnt quand la provision d'Hiver 
('épuise. Il v a éviueanneut mieux é faire. 

1* Buo<l»tnou; déinoutra en 1*50, par des 
•xpérienoM lattes »ur tout* la. cavalerie da 
Versailles, que pour satisfaire é la tatou da 
chaque animai il faut lui donner una ration 
dont le poids sort compri» entra deux et 
demi et trois d* matière sèsbe convenu* 
dans lue atuients pour 100 kilos da poids 
vil chez k » animaux ; deux et demi suin
tent pour les animaux adulias ; 11 faut trois 
pour les jeunet. 

2" La capacité de l'estomac doit être rem-
plie à chaque repas principal, afin que Us 
gria-vles qui tapissent l'intérieur de cet oi-
Kaar «oient toute* qacltécs par le owtitaut 
de- • .ut- , ' -- . . \ . J'udent^trv.'-. fl --•• f i . . ' 
É'aiticur» p.u d cic_.i qui paurrasaui o..~ 
tendre les parois de l'eetosnac. C'est là une 
affaire d'expérience et du taUimieinent ; car 
le volume de l'estomac vark suivant Us 
espèce» et les individu» ; chez le ebovaj, il 
va de 5 a 15 Hues ; onet k* bvsufa, M atteint 
Jusqu'à 45 litres. 

» La relation nutritive, c'est-à-dire k 
rapport entre k» aiaiièrci prukiquo» ou 
azotées et Isa eatractlfs non azotés, doit 
varkr d* 12 cnex k s tout jeunes jusqu'à 
1/5 coes UM> jdiiltds ; c l k oscille entre 1,3 
à 1 4 pour les vaches laitières et les bèts» à 
l'engnals. 

Voici une bande de bœufs a l'engrais, 11 
s'agit de leur donner un* ratio* convenable 
avec les produit» dont o s dispose, soit du 
foin, de la paille d'avoine, des bctteiavos, 
dex léveroles, du tourteau d* coton décor
tiqué. 

Si nous employons seulement las trois 
premiers aliment» nou» oblionJrona k 
Qoinbuiolson suivant* : 

Pour 100 Kilos de poids vif 

i* ? » a 

de 1 4 et ensuite progressivemetat jusqu'à 
1:3 et même nu-deesoup. 

£ a ajoutant au.\ aliments précités 500 
grejitaies de téveroles et 400 grammes d» 
tourteau, in relation nutritive de la ration 
aéra convenable. 

Type d» ration pour I enca i s sement d» 
jeunes bœuf» 

(pour 100 kilos de poids vif) 
Pour 160 silo» de poids vif 

Deslenatlen 

des aflmcnts 

1 k, foin 
U t paille av. 
5 k. betterave* 
SûO g. tevroies 
5<0 g. tour 
teaux de cet. 

H 
» 

o.s:: 
0,Si7 

0.429 

0.3S0 0,103 fi.OM 0,060 

0.U5 0.0SO 0.Ï88 

o!(65 0!003 OliiO 
0,125 0.008 0.221 

3.103 
Relation nutritive : 

0,453 

0,453 0,137 1,471 

Désignation 

des alltsenta 

1 k. foin 
2 k. i pflk 
b k. b e u s i i 

r.jjt 

s • 99 

U ] | si 
o.oss 

0.1G3 O.OSS I.IM 
Vne ration ainai composée renlerrn» une 

quantité trop faible Je matière sèche. 
Avec les fs.incs animaux, il faut te rappro
cher de S de matière Mené pour 100 du 
;t'jids vif, Elle a aussi une relation nutri
tive tr^p large, car la protéine se trouvs 
en fa^- dej aatrai matières yjral-ise et ex-
trncttft non axotét) réunies dans k rapport 
do u.ici 1 

U H -t- 1,16» 7,i 
Pour les bsjfJ, la ralatlun nutritive doit 

tire au cjeamencement d* rengraissiiL'.ont 

rr.L'ILLKTON N» 10 

Midi à quatorze heures 
Par M. LA BRUYÈRE 

0.127 + 1,171 3,5 
A la fin de l'engraissement, lorsque l'ani

mai a moins d'appétit, on pavt diminuer k 
volume et k pouls, et en même temps enri
chir U ration. ^,n supprimant ta paiùk 
d'avoine, )a r«jla:io.-i nutritive duvicndia 

•J,bj~ 
A la fin de l'opûratioii, on peut encore 

diminuer la quanti'*- de battaravea, et la 
valeur nutritive de la ration sera encore 
augmentée. 
...En augmentant la part dos aliments corn 
centrés, on diminue la relation nutritive, 
ainsi qu'il convient pour les animaux eu 
forte productiun de viande, de lait ou da 
travail ; au contraire, pour les animaux au 
repos, on élargit la relation nutritive en 
augmentant la part des aliment» grossière. 

Une toi» fixé sur la ration quotidienne 
nécessaire à 100 kUos de poids vif, on mui-
tlplk Ws ohiffres de cette ration par k 
nombre de 100 kilos que pèse l'ensemble du 
bétail ainsi rationné, et on distribue la 
nas se à chaque tête en deux on trok repas 
donnés é heures régulières. 

Teik eet k théorie du rationnement du 
bétail. 

Il ne faudrait pas araire qu'elle se pré
sente avec une rigueur absolue: car le* ali
ments sont loin d'avoir une composition 
invariable, et k s animaux n'ont pas tous, 
d.-\ne ehevToe «pèce. la marne faculté d'assi-
iiUH'ion. Par conséquent, H tout voir dans 

cette théorie une moyenne, une direction 
générais qui comporté, dans une eortains 
mesure, de nombreuse* modifications de 
détail. L'art et l'attention de l'ouvrier trou
veront toajoiire l'occasion de ^'exercer 

Ainsi pai%> k a Petit Laboureur n, qu'en 
" U n Chorcbeur d Armenaèrss « r 

mée non satisfaisante. A Tourcoing, les 
tapissiers en grosse moquette (145). accu
sent 0 contre 1.3. A Lille, d'après Te Syn
dicat mixte de l'Industrie du fil (1.4C0), 11 
n'y aurait p a t de chômeurs, la semaine 
serait de 50 heures et le travail serait moins 
abondant. 

A Arxnentières, un syndicat ouvrier 
2.010) accuse 0 chômeur cornue 0 et 59 

Heure» ; k syndicat mixte (1.864) accuse 0 
.•humeur contre 0 et 50 À Ô) heures. A Hou-
plinse (1490), U y a 1.7 pour cent contre 
1.5, la semaine est de 69 à 00 heure*. A 
Halluin (1.100), le chômage est de 6 pour 
cent contre G et la *omaine est d.» 44 a 50 
heures : la crise s'atténue ; 0 contre 0.2 a 
Hazebrouck (570) et 59 heures : 0.C à La 
Ciorgue-Estaires (700) et 00 heure* ; le tra
vail est plus abondant è Doussières (115) et 
Kourmk» (400) : 0 contre 2 A Nieppe (300) 
et GO heures ; 10 è Roncq (176) ; 0 contre 0 
à Saint-Hilalre-l3z-Cambral (100) ; Ô3.2 A 
VlUers-en-Cauchlej (158). Pour l'ensemble 
ue 18 syndicuu du Nord groupant 21.450 
syndiqués, la proportion dos chômeurs est 
d* 6.8 pour cent contr* o le mois dernier 
•t 6.4 en décembre 1907. 
STUD-80CK DU OHEVAL DE TRAIT 

DU NORD 
Tournée d'Inscription. — Itinéraire : 

Jeudi 4 mars : Saint-Arnaud (chez M. Da-
vaine, 5 n. 14 ; Vakncienno» (place de la 
Gare), 0 h. 1/4 ; Bavgy (place de la Gare), 
7 h. 1/é ; Maubeuge (lmersectàons routes 
de Mons et de Bavai), 8 h. 1.4 ; Colkrct 
(pkee), 9 h. l/B ; Dbmechaux (place), 10 h. 
à'» ; âains-du-Nord (cbez M. Sandrardl, 
11 h. 1/2 ; Saint-Rémy-diaussée (place), 
2 h. 3/4 ; Catlilon (distillerie}, 3 h. 3/4 ; Le 
Cateau (feiine du Quennekt), ô h. 1,4. 

Vendredi 5 marj : Ruesiieâ (ienne de 
blortry), 6 heures ; Soleames (pince de la 
Gare), 7 heures ; Ine*»>-, 7 h. 9/4 ; Cla-ry, 
9 heures : CrévecajuT, 10 heures ; Tilloy 
(chez M. Lekp), 10 h. 3.4 ; Bouohain, 
1 h. 1<2 ; Aubewhleourt, 2 h. 1/4 ; Masny 
(chez M. Fkvet), 2 h. 3.4 ; Freesnin, 3 h. 
3.4 ; Arleux, 4 L 1.2 ; Douai (place du 
Bariei), o h . " * . 

âamedi 6 m o n : Orchk» (pkee de la 
C-ai«), G h. 15 ; Ennetières-Avelin (tntersec-
tion de la route d* Fretin A U route natio
nale), 7 heures : naUlughem (place), 8 h. ; 
Cassai (BJace), 9 h. 1 2 ; FreeUnahlsn (fer
me du ChastulV 11 h. 1,2 ; Wasquèlial 
(place), 3 h. 3 4} Wattrelos (place), 4 h. 12. 

COURRIER DES CERCLES D'STUDES 
Nous avons lu, avec grand Intérêt, le 

quatrième numéro du << Courrier des Cer
cles d'Etudes » (Un an, 2 fr. 25, rue Saint-
Pierre, 4, à LÙle.V Cette publication est 
vraiment rédigée de manière A répondre A 
tous le* désiir» de ceux auxquels e lk s'a
dresse et 11 est très souhaitable qu'elle soi! 
entre le» mains de tous k s membres de 
nos vaillantes Associations de Jeunesse 
CntboUqu». 

Ce numéro conUsnt notamment : « Cne 
vocation sociale, ou 11 est parlé du beau 
llvr» du oomie d* M\in ; Plan» d'études 
anokgétiquss (u L» mirack H) et toctales 
rL'ensalgnement social des Papes) ; Ques
tions a débattre. — Le supplément meneuel 
t: Chronique des Groupée » permet de conn-
tater la vitalité des A. J. C. 

LE PORT D'ANVERS 
Le» gros clients du port d'Anvers sont 

les Anglais. En 1909 y sent entrés 3.193 na
vires anglais jaugeant ensemble 5.1123.000 
tonnes, viennent ensuite les navire» alle
mands : 1.279 pour 3.134.792 tannes ; k s 
Français : 1*2 navires pour 322.593 tonnes : 
lee Américains : 31 navires pour 276.2G0 
tonnes ; les Japonais : 59 navire* pour 
247.209 tonnes ; k t Norvégiens : 235 navires 
pour 210.320 tonnes ; k s Suédois : 222 et 
207.411 ; les Hollandais : 113 et 203.185 ; k s 
Danois : 213 et 200.2G1 ; les Autrichiens : 
36 et 83.933 : k s Espcgnok : 71 et 7S-C44 ; 
les Grec* : 29 et 02.365 ; k s Italien» : 34 et 
49.381 ; le* Russes : 44 et 39.684 ; les Rou
mains : 1 et 1.R98 ; les Turt» : 2 et 902 ; les 
Uruguayens : 1 et 50J. 

Les navires battent pavillon belge ont été 
au nombre de 995 avec 108.471 tonnes. 

Badine 

niésa 
Xiniment 

B E R d U M , I» V m a r s < 

Marché contrar ié p a r k 
n e i g e et verg la s . P e u df mon 

«•o». 

_ j * î n*£eSaTre-
mem offres pour ainsi "Tire nulles. Commercia
lement, niée fermes 18,50 aux 80 kilos new. 

Haricots, malgré temps dur, mehattgt 3a.E0 
a 32 aux 129 kilos brut; Pois Jusque a francs 
aux 129 kilos brut; Avoines 18. 

Cours grains exotiques. Commercialement 
engrais. 

Mais Pista Jaunes disponibles 20 francs: or
ge» Russie IS,"*; orges Algérie 2 0 ^ . — Fève» 
Vendée 21.45. — Avoine» Mata 16,fe 

Nitrate» «3.25; sulfate» 29,75. 

avoine vieille 
Pai'lP de froment 
Paille d'avoine 

^•—'ISre-âaa: 
Harico t s I l.inujols . 

( Qros-Pieds 
Poi» Verts . 

Éti'itH». 2\*>.r 
Si kilOS 1< . . A I . 

le* 1000 ki los • » 
les 80 k i los 

le» 86 .-l ias I-.'» 

DOUAI, 26 février 1909. 
Marché aux veaux. — Entres 65; vendus 66; 

pour la ville 40: pour le dehors 25. Cours 
moyen 1.35 k kilo vivant. Hausse. 

aut*v« b*K»u 
Il y a toujours quelqu'un dan» k famille qui 

souffre d'une douleur, d'une contusion oo d'un 
mal quelconque. U est bon d'avoir du Baume 

.Ornétci sous la main. Une friction avec le Baume 
Oméga suffit souvent pour arrêter k pire 
douleur. Fr. 2, fr. 1, flacon d'essai 60 cent 
Ikns toutes Pharmacies. Dépôt Général, S, Ru» 
Scribe. Paris. Envoi franco contre m«r,iat! 

Du 1er mars 
Manpalore, via Hambourg, vap. ans. Clan 

Maokinnon, 5018 tx. Barker, dm. SeMgmann. 
New-York, via Bordeaux, vap. fr. Californie, 

904 tx, L'Heveder, dm. Ducnateau (dazse 8 
ouest). 

SORTIES du 28 février 
Londres, vap. nerv. Dagblorg. 389 tx, TeUef-

sen, dm. Moral 
Rotterdam, vap. fr. Am. L'Heimttte, St tx. 

Joonenequin, dm. Debaecker. 
Ua\Te, vufk. fr. Am. Letouahe-TrévUle, 3573 tx. 

Lebrun, TJm. en. Réunis. 
Olasçow. vap. ang. City ot Tors, 4955 tx, 

Wlkon, dm. Seltpmann. 
Du ter mars 

ree.sL ang Clenrosa, 70 tx Wate. plâtre 
ieek»r. 

i, si. ang. Una. 63 tx. Corby, phosphate 
'̂ •ker. 

NOUVELLES MARITIMES 
ARRlVAGFS : VENANT DE : 

La Pallice 28, st. Bambv (nitrate) Pisagua 
Ceelong 29, 3-m. fr. Verclngétoriy Adélaïde 

DEPARTS : ALLANT A : 
MexlUone?, 22 ]anv. st. alL Utgard Douvres o/o 

(nitrate) 
Iqutque 23 v.ip. ang. HallamShir» Douvres o/o 

(nitrate) 

tucre hlenc en morceau 
uereronx 

Farines 1» qualité lUikiH» 
Blé blanc M kilo» 
Blé roux ««. kilo» 
Son» 100 kilo» 
feit'l» 100 kilo» 
Orge» 
•"ôourgone. rbeetolltre . . . 
Avoine. . . les ion kilos. . 
Tourteauxde Im. 1" cliaia . . 
Tourtpeux colza bonoe qualité 
Tourteau* colza engrai». . . 
Tourteaux ricin. . . . , • 
Cnuraia sang et viande, i . 
Sulfates d'amomaque. . . . 
Nitrate. . . 

Taxe da pals 
Lekilog de pain blanc. l"<jual. 
Lekilog de («in his . . . . 

Marché «ux bestiaux 

- tf 

f-
<>v. 

la** 
38/4^^0... 
17 50 
17. 

!e1 
rs 
8 50 
17.0 
«o. 
1Ï.75 
11.5» 

H SI 50 
a»,7â 

• i* . 
1 17.50 

' 1 . . 
M, 

fc3 13.7 . 
11^5 

81.75 

sa.» 

Bosur» 
Veclies . 
Taureaux 
vaaox 
Moutons . 

Aa»*o4> 
P6 

as 4 
12 

•Utr* 
1 n.i 
(• 05 
t 40 
l .*0 

v «... 
o a 
o a 0 10 
U » 

22 férr. 

o n 
0 75 
n 89 
1.15 

Fourrages, le» 800 kitog» 
1-qual. S«e»al. 

Foin . . . . ; . . . . T . . . . 
Luzerne . . . . . . . . 7 5 . . . . . . . 
P i i l l edeUé « 

| La VUlottn, la l«r mars 1909 

S OUANT1TB3 ! . 1 *"* *" "** ** *"** 
S ! * « V t a a d a a ^ fait» rlf 

, - 1 - 1 » . 
Baca.. ».tn » J Î * >tis » i«e i u i e i . M . ^ 

V M « . . i *) i.ii» e a r s t ; o n » » i » » " - •* 
Mu.to». »a.4i i u a »i » w * i* -• o « t» 4 es i a. 
fa i t s . . . « a t S 4 l t i t t l t i l l M i a t j 9* . M . M 

Peaux de moutons rases : 
— demi-laine 

1.50-3 
2-4 

PETITE C0RRESP0NDN0E 
Clémente. — Les Arenfss consultée» n'ont 

tu nous procurer la liste des numéros de cette 
otarie. 

JJ£:C/IJL 
Les personnes qui, par erreur, n'auraient 

pas reçu de lettre d* faire part de la mort de 
Paul-Qérard-Franook DELEMASURE 

dc;éué a Tourcoing, le 2S février 1909. è l'âge 
de 4 ans et un moi», «ont priées de considérer 
le présent avis comme une invitation h assis
ter aux Convoi et Salut d'Ange qui auront 
lieu le mardi 2 mars, à S h. de l'après-midi, tïî 
1 tSlis* Sauiti_hii./.oplie. d'où son corps sera 
conduit au cimetière du Pont-deKeuvlllà, pour 
y être Inhumé. 

L'assecablée è la maison mortuaire, place 
Thlere. 7. 

— Vous êtes sévère, ma tante ! 
— C'e t̂ que, j» ne ce»^e de le répéter, je 

voudrais t.-, . i* -.u i heureux, et qu'en * u-
Csutast je eoiislalo mon liupuksance a 
aénétrar dans te » u n t u t i r t imuac oc tun 
àme, que tu encombres co.nme à nlakir. 
Je mil)* ujieu» plu» ou moln» eniméri-
jues... Au.si je demande ardoxament a s 
Ciel qu*aparaJ**s »nfbo ta femme destiné* 
•• t. n bonheur, même si ce duvaii e u e 

Eat» lierthu* ou l . it leli* Harlsson.... 
— i ' u u n j u o i « b i é i n e » ? 
— Paroi que Ces ù<rus jeunes fillts, sé-

inta» -i»..cuiie dans auu genre, ne me 
paraieteqt pumt retenir le» qualités que je 
voudiék chez U i.nune d< mon fils d'a-
ftoption... iluU kl tu arrivais ii aimer vé-
ritabl»>rienl l'en» d'eile*. si celle-ci répon
dait - ton aBectiun. alois. . 

— A l o i i ? 
— L-.mo.ir, cooune la foi, est capable 

de transporftr de» Baontagnes... Voici la 
-loche du dijeurur qai nous ramène aur 
terre, conclut Mme d'HarblAïas, et q u e i 

que stiit l i n t ' - i t de ce'.:e conveisation, 
» di^is t» quitter »n hAt» pour conduire a 

Lubie ma pauvre belle-maman : elle serait 
trot» asillM tl j» Lissais ce soin à d'au
tre». 

Répons* à 0. C , d» Barra. — Vous trou
verez chez le» gralne<ier» de Bergues ou 
de Dunkcrqu» tout oe dont vous avez be
soin. 

CONSEIL PRATIQUE 
Il neige, vous ne pouvez rien taire de bon 

aux champ» (ainon attraper des corbeaux, 
et ».us tavei comment ; nettovtz donc le* 
graine», p i t ^ r e z k st-molr, etc., pour 6«« 
prêt a i a pientisni beaux jour». 

L. CEN3IER. 

— J'ai toujours admiré votre dévoue
ment a ce:4.» infirme. 

— Cette Infirme, Alain, fut la mère de 
mon mari, de celui iree, pandant dix ans, 
Je chéris plus que tout au monde... Lors
qu'on 1378, j'apprit k mort du blen-airrié 
euiumaudai.t, tué tous les ratura de MeiU, 
U crus k suivre dans k tembe, tant mon 
Batjpafei fut vioknt de demeurer seule, 
saus «tifar>ts pour ma e8u»*ii« de k perte 
du aller disparu... C* qui me redonna le 
courage de vivre, plu» que la letuLCS^e ra-
dtoo. • de ma svsur, ce furent 1 abandon, le 
chagrin de la mulhouruut* mire qu'en 
• n o t a n t mon mari m'avait léguée. Elle 
gardait ee jour-là sen fils unique, et, plus 
i pUiualre encore rue awi, resuill sans 
fortune pour solder les soin» mercenaires 
réokmé* par «a »anté. 

a L'amour véritabk survit même à la 
mort.. Il v u d?» mot» rmi détonnent avec 
k » ciievc'us blancs, m a k qu'lmpork f c'est 
pas- « c o i . que j» veux dore ttoâre anire-
tSSss 

IV 

Le* mine* dolenks et lies pos«s séraphl-
i)u«^ d'Eumionu«l d'Aitur, nuingoarit abon-
«kunmeat de tous le» plats, détournèrent 
le cour* d«« pens6^ d'Alain, u»ut lui-
p.<-k

r4i>)._« de la gr .vite de sa convursatuin 
avec Mzne d Hcrbiercs.. A La fin du repas, 
ii retreuva même uis? gaieté d'écolier jxiur, 
ré=.uiii.fcr ù sa taot* et u son u/ni le contenu 
d'un» longue tatlre do Pomenter, que le 
tac.our ver.uit de lui remettre. 

— Cal Uvii/jruijle téaaleat , dit-1!, oroit 
devoir pi«i«lie sa meilleure plume d'oie et 
calligraphiai- ses phruses les plus pom
peuses et Les pJus poncives pour m'infor-

, mer que k sanrdat u» mon nèse expire cet 

Le» personnes qui, par erreur, n'auraient 
pas reçu d* lettre de faire part de la mort de 

Jean MOENECLAEY 
Oit de M. Aimé Moenee laay , c o m m i s s a i r e pri-
»eur è Lillv\ et de Mnie Moeneclaey-OIiv ier , 
d t e e d é au T r a y a s (V'ai/, le 23 février. 1909 n 
l 'âge de 19 a n s et demi , sont pr iées de cons idé 
rer 1* présent a v i s c o m m e eu t e n a n t l i eu . 
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PORT DE DUNKEttQUE 
ENTRÉES d u »S févr ier 

i Havre , vap . fr. J«an-Bart, 149 tx. Brandt , dm. 
Debaerl ier (darse 1 es t , . 

Bl ibuo, vr.p. a n g . Abs l iurch , 1004 tx. L u m s d e n 
minera i D u c h e t e a u . 

Havre , vujj. fr. P e s s a c , 141 tx . Mellet, d lv . m. 
Leroy. . 

Le i ib , vap . Astrologer , 578 tx . M u l k r . dlv . m. 
Hecquct . 

MARCHÉS 
0 0 U R 8 DES MARCHÉS DKS AVOINES 

DE LA RÉGION DU NORD 
LLOe, le 1 " m o n 1809. 

A v o i n e s j a u n e s . — c o u r a n t 17.au n o m i n a l ; 
procha in 13,10 acheteur; m a i - j u i n 18,40 ache 
teur; 4 de m a l U,75 acheteur; ju i l l e t -août 
U.uu acheteur . 

Avoine» b lanches . — Courant 18.20 ache teur ; 
p r o c h a i n 18..25 acheteur; m a i - j u i u 18,45 ache
teur; 4 de m a l 19,10 n o m i n a l ; ju i l l e t -août 
t9,25 acheteur . 

Phyeloexaml» de* v e n t e s 
Bœuf*. — Vent*, difficile. , 
L i m o u s i n s u ,834v8è7bpurt»n iU4j^ n w c j i o l s 

0.81-0 83. manoeaxcx 0 . .W)^0. v e n d é e n s 0,754,80. 
aolers 0,7&-0,82. 

Veaux . - V e n * c e l m e . 
C h o i x LlO-1,15, rf^ampenois 0.86-1J», paan-

c e a u x 0,92-1,05, g o u r n a y e u x et picard» 0.86-L 
Moulons . - V ê i o e d i f û c U e , 
A g n e a u x 1 . 1 M J 8 , Centre T.064,1*. Midi 1-

1,08 r 'itis 0,96-1 J*. 
Porcs . — Vente t rès m a u v a i s e . 
Maigre* 0,48-0.50; g r a s 0.454.48. 

B 3 J * i £ ÔT'CQ^tTîgS 
l" m a r s 190» 

Conso l idés . . . . . -—». . , 
Extér ieure . . . . , . „ 
Turc (série D) ^.., 
B a n q u e o t l o m a a e . . . 
Rio l i n t o 
C e n s o l i d é s Golsned . 
East Ruud _ . _ . . _ 
Rond Mines ,, 
Cliartered ,„. , 
t tob insou Go'.d .— • _ 

Cour» 
préoédeat 

8 l i H C 

Y T. 
« i>n« 
4 li 

7 2 , / t ; 
0 lù/I II 

h» / 

Ourartsr» 
I 

St 8/4 
85 3/t 
» i . / . 
18 1/4 

/«0 I 2 
U i / t 

4 3/4 
7 -0/ S 

é. l / l l/« 
1 0 . / . 

Le prix do beurre, des œufs, des pommes de terre 
P O U R N O S M É N A G È R E S 

MARCHES •EURRB ŒUF» | POMMES DE TERRE 

la kilo i "" le mille I Ms ta» klloe 
i Normandie., s , . . 4,20 Nonn» Picard'» Midi. 40,.» 50... 

Paris, 25 février ) Bretagne 3.» 3,50 extra 116 130 Uo IM Hollande 12 ». 15 . . 
(pour comparaison) S Touruine..... 3,20 3,60 choix 98 112 90 109 Rondes..... 10 » 12 » 

» Nord et Est. 2,60 3,56 ord'- » . » . » . . . . Rouge s... tO... 19.» 
Lui», 24 février 
Aire, 26 février 
AnnenUères, 22 fév.... 
Arnèke, 10 février...-
Avesues, 26 fév 
Bailleul. 16 février 
Beigues, fi février 
Bourbourg, 23 fév 
Cambrai, le 27,févier Cassel, 25 févr:err 
Courtrai, 22 février.... 
Cysolnjt, iJ février...-
Douai, 2ô février -
Estaires. 25 février 
Etreeungt, 2ô fév 
Fourmle». 20 fév 
Haubourdln, 26 fév.... Hazebrouck, 22 fév.... 
Hlrson. 13 févf.er 
La Bassée, 25 fév. Landreures, 20 fév 
Lannoy 
Le Cateau, 20 février. Merviile. 25 février.. 
Or», 23 février 
Secliu. 22 février 
Sioksmes, 27 février... 
Somaln, 25 février 
V ulenciennes, le 27 fé 
Wesquehai, 26 Mv 

3.20 a 3,4» le kilo 
2.IM à 3.3» 1» kilo 
3 , . . à . . . . . le kilo 
3.10 à 3.20 le kilo 
1,60 è 1,79 la llvr» 
1,70 è . . . . U livre 
3,16 a 3,40 le kilo 
8.80 è 3,20 le kilo 
1/40 4 1,60 la livre 
1.4S ù 1.60 la livre 
S SB ù 3,Bj le kilo 
1,55 a . , . . la livre 
1.50 à 1.60 k livre 
1,80 è . . . . k livre 
1,40 A 1.50 k livre 
1,60 & 1.80 k livre 
3,S0 a le kilo 
1.50 è 1.66 k livre 
1,40 à 1,50 la livre 
1,60 è 1,70 la livre 
1.60 è 1,70 S livre 

1.70 è 1,80 k livre 
1,75 è . . . . la livre 
1.55 a 1.65 k livre 
1.50 & 1.60 la livre 
1,70 è . . . . la livre 
1.80 è 1.65 la livre 
1,70 à . . . . la livre 
1.8» A . , » k livre 

13.» A 
U S A 

12.50 6 
2.75 è 
2,40 a 

M.» è 
2.60 è 
2.i5 a 
2.40 à 
2,50 A 
2.3U ù 
2,50 è 
8,70 è 
2,50 A 

2,20 è 
8,50 è 
3,00 a 
2,70 è 
2.40 a 
2.60 a 
8.10 a 

8,60 è 
8,35 a 
s... a 3.10 a 
2,30 è 

2,50 1* quart 
» , » le cent 

3 , . . le quart 
2.60 le quart 

» , » le cent 
. . . . . le quart 
2,50 le quart 
2,60 le quart 
2,60 le quart 
2,*o le quart 

. . . . . le quart 
2,80 W quart 
. , » le quart 
2«30 le quart 
>,»» k quart 

» , » le quart 
2,85 le quart 
. . . . le quart 
3 .» le quart 
2,20 le quart 

3,». le quart 
. . . . le quart 
2.30 le quart 
3.25 le quart 

» , » le quart 
1.60 a 1.55 le l/2-q. 
2.80 à 

1 1.40 a 
. . . . . le quart 
» , » le 1/2-q. 

»,» A 6,50 les 100 k. 
4,00 a 8v50 le* 100 k. 

10... A » . . . es M» k. 

6 .» a » , » les 100 k. 
7,10 S » . . . les 100 k. 
C.59 è 8.50 les 100 k. 
6 .» è 10.» les 100 k. 

5.50 è 6,.. les 100 k. 
j , . . a . . . » — 

. 0.10 è 0.15 k kile 
•3,75 A 9.50 le» MO kl 

S.» à . . . . . les 100 k. 

3.75 A 5,50 le* 100 k. 

t-AÎMlSoiL: 

De la Bonoa Digestion Dôjwid 
L'Affabilité Du Caractère. 
A l'époque oe jeaa Jacqne» Konstesu s* 

trouvait en Angleterre il discutait un jour 
avec son ami Uacteur Garrick, da caractèee 
d'an ami commun, un homme fort aimable, 
mais d'un tempérament tenetaSnt irritai*» 
qu'il était dlmcu* de garder avec la» loag-
timt» de - lina—i velattosn "Ifoycs-
voea," dit Aousieam, " notr» ami souffre d* 
maavaiea» dtgestasa» chzsnlqsea, alors que 
voua ""*•—•- mai, nous n'en aornme» tour
mentas «u'occaaiounelkaîeut." " C'est 
exact," répondit Gaxtiek, " «t edè explique 
tout" 

Ceat bien amsi. D» et tesos» le n n'y 
avait pas da Tiaana américain» Sa» Shaker* 
en Europe, bien qu'à en juger par la réputa
tion d* ea raiatda daaa aotra paya, on •* 
a'imag'n^riit pas qu'il ait pu an atra 
ainsi et l'on croirait qu'aile a toujours existé. 
four las maladie* da l'estomac, du taie, 
de» intestins «t da» reins, surtout pour le* 
mttivasiu dtgestin» at le» earcèe de bile, 
cette merreillease Tisane n'a ries qui 
l'igala. Celui qui l'emploie est prostpte-
taent dénvsé osa intoJérsaés* éoaéauel qus 
cause U dyspepsie. Mauvaise» digeations et 
excès de bile vont de pair et conduisent 
•ouvent aux pire» maladie» N'encoures: 
pas ce» risque», mai* mettes fin è vas 
•Duffraaees en prenant la Tii—» américain» 
des Shaker». Ce remède m trouve dan» 
toutes le» bonnes pharmacie» et aussi casa 
Mr. Fanyau, pharmacien è Liila. 

C'EST LA MEME CHOSE ! 
Voilà ce que certains cafetiers et cabarsv 

tiers qui n'ont pas de 
B é S f c X D L ^ l X l a S - T X ' l l J . e a » 
disent aux clients qui leur en demandent. »a 
leur servant un autre produit* 

JÎXEX •rsrinntT. x a o x a t 
C* w«st 4M>» M uiaui» enuae, 

attendu au» la B A N V U L S - T R I L L S » est un 
véritable apérltil recommandé par le corps 
médical parce qu'il est soigneusement prépa
ré avec un vlatu et exoeiknl VI* pur »t k 
meilleur q»inquin», tandis que c* qu'on laut 
sert è la place ..Tn 

Aussi, ne saurions-nous trop engager le 
public à ne consommer d'autre apéritif que 
le BANYULS-TRILLES et A exiger fet' iusu* 
sur la bouteille. 

BOURSE Dfi LILLE 
DU 1» MARS 

CHANBONMXS» I 
Albl (2 Janvier 1909) 
Aniche 131 décembre 1908)-. 
Analb (1er juillet 1S9S) 
tibsuzy (1er uecembre 1908) 
Bruay entière 
Uruay 10" (16 février 190S) 
Bully-Crenay (15 nov. 1908) 

— 1/50* (15 nov. 1908)... 
Caanpagnac (1er ]uUL 1905) 
Carvln 5* (1er tept7l9081... 
Carvln entière (3 teptemb.) 
La Ciarence (Origine) 
Courrières (30 sept. 1806)... 
Crespin tlt. vert» (origine) 
Douchy (31 décembre 1908J 
Dourgee 100» (1er mal UOn 
Drocourt 1809 (3 ocL ISSU 
brocourt 10* (1er oct. 1908) 
Drocourt 3500 
Drocourt le 10* 
gsoarpelle (11 déc. 1908) 
Perfay (2 Janvier 1908). 
Perques (Origine) 
Flinee-Rachcs (coup. atti... 
Lens entier p. (30 sept. OBJ 
Lens 10» (30 sept. 1908) 
Llevln (1er décemb. 1908) 
Liévln 300» 
Ligny-1-Alre (15 Juin 1908) 
Maries 30 % jl5 juin 1908J 
Maries 70 % (2 Janvier 1909) 
Maries 20* (2 Janvier 1909) 
Maurchin «ni- [31 aoO* 1998) 
MevtrotrU» .*• (3« aett Iflfte) 
Nord d'Alale (Origine) 
Ostricourt (10 Janvier 1908) 
Thivencelles (1er JulL 1908) 
Vlcolgne u t (15 nov. 1908) 
Vlco^ne 10" 

BANQUES (AelleMJ 
Crédit du Nord .—... 
Verley-Decrolx .„„_. 
Devllder et Cie _ . . . -

VALEURS DIVEI 
Cet de Wezemmes. 
Rousseau 

Sauv'-Axras (15 lanv 
.5 

U5 lull 
-Anxtn (1er déc. 03) 

forges-S-Amand (30 Juin 08) 
Sérielle (30 Juin 1908)......... 
Margarine-Béth. (1- oct. 08) 

— — 6 4 3 -

r 08) » » - . 
IL 08 

- Sr 
Petite Bairso da 1" aa comptant 

WKI 
M/e. . 

tadit-Ck. Sri) 
US^Cb. 3 10 
CSia. 4 0/0 
i U M «0;0 
H<iu SU JH}i 

O. Lrasaiis 
B. .a d. P . -I -
SaSéléOiuir 
n e . . . 
•ML . . 
JtMd . . 
OrMaas. . 
ÎTÙ.: 
VlUvIaP.K^ 

ce se/e. . 
«H/o . . . 
aao/e... 

U J . . 
S- .4S 

.es -i 

*; 

:^i:Mir:Ln:sa/e.û.:..èn:n 

l'InpnaierM de il Croix 4a Rmé 
as charge de l'exécution rapide st soigné» 

de» 
Tète» de Lettres, Facture», Mémorandum» 

automne ot que, dane sa circonscription, 
on «'agite beaucoup afin d'empêcher qu'il 
ne soit raaoïurné. On reproche au député 
de» Barres de ne jamais séjourner au 
pays ; oui' lui reproche de laisser son châ
teau désert, tandis que son compétiteur, 
un tonuné Durand, tient tai>ie ouverte 
tou'e i^rinéo ; on lui reprothe... enfin, da» 
quantités de gilet» du même genre, ^ 0 l U 

Je TOUS tiens quitte... Ponn/nter, qui fait 
aux délégué-, sénatoriaux l'honneur de le» 
nepréoui'ter dan* notre départenieBt, pré-
teud qu'il ne répond de rien, ai on ne va 
sur place préparer le combat... Et dans un 
post-scripium, gros de réticence», cet aml-
ment pr6.ident de notre conseil d'admi-
DiStI<atiou iivsltnie que bout lu; Bstvrche pus 
non plus sur de* roulette* a l'usine... O -
peudant cea sérkux motifs ne détermlnetii 
pus mon par* A abandonner sou poste au 
Palais-Boui'bon avant i». vacances... Né-
pomucène, moins scrupuleux, pousserait 
t>i*£U le otvou/euieut è... a*u JrtérôW oi aux 
noues Jusiju'A se faire mettre un congé 
poux lurveUMT de près électeurs et ou-
rriei-s. Le Luxembourg n'y perdrait guère, 
ce prévoyant père contcrlt enargpflnt régu-
lièreoioïit un voisin de votar u sa place, 
afin de ne pas assumer de trop lou>"deis 
re.-puuitiabilités. Seulement, uyuut horreur 
de la solitude et adorant le cjnforuiHe, 
cet hiurune de u devoir » ne s'installera 
aux U;UT«S qui ni ie l'y devance pour k 
recevoir « convenabserrant »... 

— U f a u t q u e tu y txillp-a, A l a i n , d é c l a r a 
\ L T I * d ' H e r b i è r e s . 

— Me changer en Barnimi électoral et en 
maître d'hôui de Fomenter I >.ieici bien 1 

— C'est à ton pare cral] s'agit de ren i i e 
un service... contestable, nous sonunes 
it'-Kfford, mais enfin un ecrvke. Ej ptrk 

tu oublies kpost-asriptum qui, à mon avis, 
prime le reste. Vos machines ont peu-être, 
elles aussi, du vague A l'Ame... tout se dé
traque tellement aujourd'hui... il est utile 
de t'en enquérir. 

— Mai» je n'y entends r k n I... absolu
ment rien !.'.. 

— Raison de plus pour k mettnre au 
coursait. 

— J'y consens, ai k plus aimable des 
marraines veut bien m'accomipagner. 

-— Tu tais, mon enfant, que cela m'est 
BTipoiékbk ...1 — Et Mme d'Herblèrea in
diquait du regard l'octogénaire aomnedant 
dans un fauteuil. 

— Tu WsrSsinSTS» l t . Ltjns ulïic*s de ta 
cousine Jrfar-he. N'est-ce pus du reste sa 
coutume d'habiter k s barres durant l'été '.' 

— Oui, a l'époque où mon père racheta 
de sa suur, veuve et un peu gênée, la. tota
lité du domaine familial, il la pria d'en 
garder k gérance, et depuis la mort de 
celle-ci, »« fille a bien voulu se charger de 
cette tache. Bien bonne, k cousine Mar
the, mak insign inanité et bornée au delà 
de tout... «lie réduit l'univers A une série 
de petites pratiques, pat méchante», où 
elle se compklt, n'en cherchant pas plus 
long... Elle appartient A cette catégorie 
d'ingénues prolongées qui, coiffées uu bon
net de Sainte-Cathsriue rougirent au 
moindre mot et ne se risqueraient pas à 
sortir autrement que sous l'égide d'une 
femme de chambre. Que voulez-vous que 
j * devienne entre une telle société et Fo
menter pour toute diversion 1... 

— Alain, déV'ara Emmanuel du ton d'un 
martyT qui s'offre à monter au bûcher, j 1-
ral avec toL.. 

— Ah ! çs , par exemple, c'est gentil !... 
— Lorsque je te rencontrai p-r iiasaxd à 

k gare du quai d'Orf.ay, j'hésitais encore 
sur le choix de la station pour laquelle je 

Prendrais mon billet de première classe. 
s'agissait de corrcllier le soin -de mes 

bronches, fort malmenées par l'hiver de 
Paris, et mon dérUr d'étudier en paix les 
arcanes célestes.». 

— Hein ?... ne- put réprimer Mme d'Her-
hlèree. 

— Ainsi npnstaons-Dous, .Madame, les 
trente-deux va&uroes où Svt-edenborg, lo 
grand u voyant » suédois, a réuni ses aper
çus sur l'au-dalA... 

— bonté divine I quand D serait si sim
ple et si tnqntimjsaiH de e'en tenir aux 
promesses do la foi chrétienne ! Fausser la 
plus douce des croyances par la lecture 
de tant de grimoire* I... 

— Les Barres, repartit d'Aiter, pour»ut-
vant sa pensée, om une température enco
re plus atténuée que celle dont on jouit ici. 

— Ainsi, cVst A k température que je 
dois votre visite ?... For* honorée, mon cher 
Monsieur... 

— Madame, croyez que... Bvldemnesnt k 
souvenir de le cordiale hsrspltalité que vous 
m'accordâtes u tant de reprises me cVéter-
mina plutôt à suivre votre n e v e u . . 

— C'est convenu, fit Aénin, je t'eimriène. 
toi et tes arcanes... Marraine, pnoourez-
mol de l'erv-i-e et du papier, afin qtie Je li
belle une invitation en règle A Fqmenter 
(Népomucène)... 

— Dans la bibliothèque, tti trouveras 
tout ce qu'U faut pour écrire. 

— Ne me féliciu^-vous pas de mon obéis
sance, disait quekque» instants plus tard 
k jeune hamme, traçant sous las veux de 
sa tante iadreyàe du sénateur. C'est à 
cause de vous, /à. cause dé vous tettismant. 
que j'accepte c£tte corvée. 

DEUXIEME PARTIE 

« Les Barras t... domaine où ont 'Vécu, 
u où sont morts nos ancêtres I... où noue 
u sommes né, où s'est édifiée notre fortune 
u politique, avec le concours de no» dé-
» Voués concitoyens 1... SI le soin d'urie 
« santé très chère, l'intérêt supérieur du 
u pays nous en ont tenu trop éloigné au gré 
<i de notre cœur, désormais, nous sommes 
u résolu è ne le plus quitter... u 

— Jusqu'aux élection*...termina une voix 
aux intonations froidement ironiques. 

M. Fomenter (Népomucène), sénateur, 
président d'innombrables ligues et socié
tés, lécha k s fsuiUet» manuscrit» sur les
quels 11 se complaisait A lire hautexnant 
et emphatiquement les extraits de sa prose 

Sour foudroyer d'un regard olympien l'in-
lscret qui osait ainsi rinterre-mpre ; un 

eec et bilieux garçon envoyé par M. de» 
Barres afin de Te représentei en qualité de 
secrétaire : Juste Romain, jeune fruit ses 
d» 1 Univers lié. 

(A suivre). 

CHOCOLAT D'AIGUEBELLE 
€ACA0 D'AWUBBKUB 
DépOt : 74 bis , rue Nat ionale . LILLB 

U gérant : Ch. VERIN. 

top- «CJVUX d u N o r d . , 15, r. d'Angleterre, Lille 

L-.mo.ir
17.au

